
EXPLICATION DE TEXTE 

Quelques-uns de no s lecteurs passionné s de philologie se sont 
i nterrogés au sujet de l' interprétation qui po uvait être donnée 
des vers placés e n tête de la première page du numéro 2 . L'ex­
press ion "pleins de vide nantis" (d o nt on appe ll e un e divine 
-donc idéale- destruction) ne vise b ien é videmment e n rien d e s 
personnes phys iques, e lle s'applique aux ido l es de l a Républi­
que démocratique, comme les Droits de l'Homme, les Lumières, 
l'Ordre républicain, idoles parées de toutes les vertus et qui 
permettent tout, absolument tout : le génocide vendéen, l' épu­
ration de 1944. l'interdiction de la libre recherche histori­
que, toutes les formes de répression. Le mot "nantis'', qui re n­
voie aussi à l'idée de richesse, de Veau d'Or, autre idole de 
la République -dans un autre genre- do it être e n tendu au sens 
ancien du verbe nan tir, c . -à. -d. "mettre en possession de quel­
que chose par p récautio n" (Oict. Robert), car les concepts 
creux qui prétendent justifier les pires atteintes aux libertés 
dont nous sommes encore aujourd'hui victimes se voient attribu­
er un contenu philosophico-éthique dont o n voudrait nous f aire 
croire (on nous l'apprend dans les écoles, o n Je seri ne à la 
télévision) qu'il est dans sa hauteur de pensée et sa densité 
intellectuelle le fin du fin de la civilisation. De là un ap­
pel au retour à la Tradition, aux Dieux de nos ancêtres. 
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CULTURE NS , CULTURE D'EUROPE 

Ce qui frappe le plus, dans le discours de nos ennemis, c'est 
la révélation de leur ignorance et de l eur i ncu ltur e . Ignorance 
abyssale et quasi-générale, et qui n'a fait que s 'agg r aver avec 
le temps. Cette ignorance s'applique à tout, idées, histoire, 
géographie, b io log ie, organisations, ho mmes : tout. absolument 
tout. Cette ignorance entretient le mensong e et l es idées faus­
ses comme autant de mauvaises herbes dans l e jardin de notre 
culture europé~nne. Une note (datant de 1932) du préfacier de 
la traduction française du roma n humoris tique de Jaroslav Hasek 
"Le brave Soldat Chvéik" révé la i t déjà l'état d' esprit empoi­
sonné des anti-NS de l' é poque, même de bo nne foi. Ce préfacier 
s'étonnait d'avoir vu e n 1928, parmi le public v enu assister en 
toute quiétude à une pièce de théâtre tirée du roman par un 
metteur-en-scène de conviction s communistes, "quantité de bou­
tonnières ornées de la Croix gammée, la célèbre Swast ika ... ". 
L'art iculation était impossibl e avec l'image que la propagande 
et les médias donnaient déjà des rapports des nationaux-socia­
listes e t de la culture . Pa r l a suite une extraordi naire into­
xication a été montée à partir de l a réplique d'un personnage 
de la pièce de théâtre "Sc hlageter" , écrite par le dramaturge 
NS Hans Johst : • -Quand j'entends le mot ' cu l ture', je sors 
mon Browning !". Le mot "Browning" est devenu "revolver" et la 
phrase a été présentée comme la profession de foi de Josef 
Goebbels. C ' es t à l a fois i gnoble et ahurissant. Plus tard o n a 
accusé les "nazis" de "vol d'oeuvres d ' art" dans l ' Europe occu­
pée. Dans le numéro de septembre 1989 de la revue parisienne 
"Beaux-Arts", très lue dans l'intelligentsia francophone, une 
chroniqueuse i talienne particulièrement sectaire et obtuse si­
gnale comme exemple marquant d'oeuvre italienne "dérobée par 
les nazis" le Discobole de Myron, dont l'illustration accompa­
gne, seule, l'article. Or d'une part le transfert e n Allemagne 
de cette sculpture européenne s'est fait avec l'accord du gou­
verneme n t italien (fasciste) d'alors, et d'autre part l'auteur 
de ce chef d'oeuvre est un artiste grec de l'Antiquité, grec et 
non "italien". Gageo ns que no mb re d'artistes allemands auraient 
préféré voir leurs c hefs d'oeuvre "dérobés" pour être placés en 
musée plutôt que détruits e n 1945 par les barbares russe-améri­
cains. Toute l'h istoi r e de la culture contempora ine est à écri­
re, et cette h istoire évoquera aussi e n quelques lignes. comme 
le signe d'une époque, le calvaire des actrices françaises Mi­
reill e Balin e t Corinne Luchaire, mortes dans la misère parce 
que la Démocratie ne sait que persécuter les grands artistes 
qui ne savent pas être ses laquais. 



COMPOSITEURS DE L' ALLEMAGNE NATIONALE-SOCIALISTE 

La glorification dan s l'Allemagne d'après~ g ue~re du compositeur (parler 
de "composeur• serait sans doute plus judicieux) Luigi Nono, communiste 
italie·n a uteur entre autres de "Ri co rda c osa ti hanno fatto in Auschwitz" , 
est significatif à 1~ f ois de la psy~hose de culpabilit é injectée à hau­
tes d oses au peuple allemand en écrasant le s r éfractaires au traitement 
de choc , et aussi de l a déculturation de l'Allemagn e . Le national- socia ­
lisme ayant donné toute sa place à la grand'e musique d'ans la vie du peu­
ple allema nd, il était l ogique pour le·s vai nqueur s et leu rs laquai s de 
prendre le co n tre-pied de la politique culturelle du Troisièm e Reich , 
l'alternative étant d'imposer d 'une par t une mu siqu e politisé e ultra-me­
diocre (la musique de zone de Nono) et d'autre part une musique dit e ·con­
temporaine •, d 'épotoir d'e· sons incohérents ou collection de bruit s plus ou 
moins bien fi ce·lfs entre eu x , une musique pour asil& de f ous . Corollair 
de cette alternative : écarter, marginaliser, réprime-r au b&soin l es com­
positeurs nationaux-socialistes, faire en sorte qu ' on n'en parle plus 
dans la vie culturelle, que·l que s oi t leur talent , leur génie·, leur renom­
mée nationale ou inte~nat ional e acquise avant 1945. Occulter la form ida­
ble richesse culturelle de l'Al lemag ne de Hitler : te1le a ét€ l a priori­
té des dénarificateurs. Si la dimension exceptionnelle de Rich ard Strauss 
n ' a pu être réduite à né 'ant ( contre la volonté de bien des groupes de 
pression anti-nazis) , en revanch~ b ien d'autres compositeurs sont injuste­
ment oub l ié's , plongés dans les ténèbres de l ' amnésie allemande en expia­
tion de la pureté de leur engagement aux côtés du Führer. C'est quelques­
uns de ces ~bmp ositeurs ou e n ous avons choisi de présenter ici (qu~lque s­
uns seulement : le panorama que nous présentons n'e st nullement exhaustif), 
Selon la documentation à laouelle o n se reporte, il peut arriver que des 
compositeurs NS soient présenté~ comme des "résistants" au national-socia ­
lisme. Pour une raison sim pl e : la formidable pression (pas seulement psy­
chologique ! ) des vainqueu r s de 1945 sur les artistes qui voulaient conti­
nuer à exercer l eurs talents après la d é f aite a été telle qu'il aurait 
fallu une vocation de marty·r pour y résister, sans profit pour rien ni 
personne puisque le martyr en question a urait été présenté comme un crimi­
nel à une opinion publique chloroformé·e. En fait le raisonnement de beau­
coup d ' inte llectuels NS a été le suivant : ·Les vainqueurs de 1945 nous 
pré sentent les nationaux-socialistes comme des criminels . Nous ne som mes 
é videmment pas des c r imi nel s . C'est donc que nous n'avons jamais été na­
tionaux-socialistes·. C~tte position était d ' autant plus confortable que 
beaucoup d'artistes engagés n'étaient pas i nscrits au NSDAP (ce ne fut 
pas le cas d'~erbert vo n Ka raj an , qui le fut dès 1933, ~t jusqu'en 1945) , 
parce q~ ' une ad hésion formelle leur apparais sait inutile dès lors que de 
rour-e leur âme er- d'ans tou s leur s act~ ils contribuaient à l' édi f ication 
de l ' Ordre nouveau voulu par Adolf Hitler. 

I La musique populaire et de tradition 
II La musi que classique con tem po rai ne 
III La musique de film et de divertissement 

!-~~-~~~!9~~-e~e~!~!~~-~!-~~-!~~~!!!~~ 
NSDAPL = Liederbu ch der NSDAP , Zentralverlag der NSDAP, 193 
SSL = SS Liederbuch, rentralverlag der NSDAP, 1942 
HJL = Unser Lieder bu ch , lieder der Hitl erj u gend, Zentralverlag der 

NSDAP, 1939 
Les nombres r envoient aux pages de ces trois ouvrage s , qui sont disponi­

bles auprès des Editions Nordland (v . p. 8). 

Konrad AMELN ( ~ 6 . 7.1899 Neuss am Rhein) 
chef de choeur et musicologue, spécialiste des chants d ' église. A notam­

ment composé· la mu sique des chants "Das Lied vom neue·n Reich· (paroles de 
Hermann Claudius, 1933), "Feuerspruch" (paroles de Georg Stammler) et 
"Wir wollen ein starkes einiges Reich" . 

Hans BAUMANN ( ~ 22.4.1914 Amberg) 
Aut e u r de très nombreux chants (37 diff érents dans NSDAPL, SSL et HJL) 

dbnt il est à la fois compositeur et parolier . On peut citer "Der Berg 
is t: lange stumm und tot" ( ="Ankunfts li e d am, Feuer", SSL 163, HJL 85), 
•Nur der Freiheit gehèirt un ser Leben• ( ="Freiheit ist· da s Feuer•, NSDAPL 
97, SSL 147, HJL 24), •J<ameraden fragen nicht lange : Woher ?• {NSDAPL 77, 
SSL 1 73 , HJL 65), "Nun lasst die Fahnen fl iege n" (NSDAPL 29, SSL 149, HJL 
30) , "H'orch auf , l<amerad , die Trommel ruft" (NSDAP L 70, HJL 117). Autres 
chants : cf . NSDAPL 71 (SSL 96) , 80 {HJL 116), 99 (HJL 34) ; SSL 98 {HJL 
202) , 127 , 128 {H'JL 33} , 138, 156 {HJL 44), 1 74 (HJL 120) , 179 (HJL 118), 
180 (HJL 123), 186, 187 (2), 192 (HJL 124), 196, 224 (HJL 60} ; HJL 44, 
53, 66 , 72, 89, 95 , 102, 122 , 125 , 199, 210, 211, 212, 221, 229. Ces 
chants respirent la joie de vivre dans un monde de liberté, en communion 
avec la nature. Après-guerre, Hans Baumann s ' ins t all~ à Murnau (Haute­
Bavière). 

Alfred von BECKERATH { ~ 4.10.1901 Haguenau , Al sace ) 
El eve de Joseph Haa s (l 'un des maîtres de la musique allemande d u XXème 

siècle, 1879-!960). Au te ur, s u r des parole·s de· Will Vesper, du chant ·wir 
haben ein Grab ge·graben· (•Zùm Heldengedenktag"}, NSDAPL 50. Après-guerre, 
directeur du Théâtre de· la Jeunesse à Munich et apré·s 1955 du Théâtre Mu­
nicipal d 'Ingolstadt . 

bibl. : "Langemarck", Franz Eher Verlag/NSDAP . 

Georg BLUMENSAAT {'t' 22. 10 .190! Herrnstadt, Silésie· - A-19.7 . 1945) 
Compositeur tres actif dan s les milieux NS, mit e n musique les textes 

d'e n•ombreu x poètes e-ngagés de 1 ' époque, et notamment· Baldur von Schirach 
( " Stellt euch um die Standarte rund" -Hermann Grabner a également composé 
un~ mu sique sur ces paroles-}, Herybert Menzel (•Alle stehen wir ver bun­
den"J, wolfram Brockme ier (•F ahn~ , di& sic~ dir verschrieben"] , wolfgang 
Eberhard M'àller {"Wir Jungen tragen die Fahne", extrait de la cantate 
"Di e Ve rp fl ichtun g" -"L'Engagement"-, NSDAPL 58, SSL 151, HJL 64 ; 
"Deutsch-land, he:iliges wort", SSL 1'45, HJL 91), Wal ter Jansen ("Die roten 
Fahnen brenne n im Wind", "Oi e letzten Speere schwirren", HJ L 56), Hein­
ri ch> Le·rsch (NSDAPL 33), Alfred' Thieme {"Mailie<l", NSDAPL 43, SSL 158, 
HJL 69T, M'ax Bartliel ("Faline·nlie-d", NSOAPL 54 , HJL 64), Thilo Scheller 
(SSL ! 70=HJL 93}, Oskar Freund {"Erntetanz" , SSL 2.42, HJL 104), Walter 
Flex et Ernst von Wildenbruch. Nous ignorons les causes de la mort de 
Georg Blumensaat, à 43 ans , 2 mois après la chute de Berlin. 

Ce·sa r BRESGEN (~16.10. 1913 Florence· , Italie ) 
Un de s principaux compositeurs attach€s à la 

Hitlerjugend (à partir de 1935) , avec ~einrich 
Spitta et Walter Rein. Son t r avail consiste 
plutôt à effectuer des compilations , transcrip­
tions , mises en forme et arrangements &t à dis­
penser un ens&igneme n t plutOt qu ' à composer. 

p. Afr. rtWt1 fv,.~ 
tJs )Ank .' 

oJ?..J 
autographe de Cesar BRESGEN 

On lui doit cependant la musique de "So singen 
wir uns rer Mut te-r Lied" (parol e-s de Hans Bau­
mann, SSL 191). Les numéros 51 (•spitzingmusik") 
et 5Z ("Spi e-lmus iken") de la série· "D ie· Musik­
blatter de-r H'itlerjugend ", é ditée· par Georg 
Kallmeyer Verlag à l ' époque, portent· la signa­
ture de Cesar Bresgen . . Les auteurs des autres 
numéros sont d'autres compositeurs e ng agés s ur 
l esquels nous aurons peut-~tre l'occasion de 
revenir plus t-ard, comme Heinrich Brühl, Walter 
Girna tis, Heinz Kohlheim , Gerhard Maasz, Helmut 
Majewsk i ou Edgar Stahmer . En 1941, Cesar Bresgen o b tient le Prix de Mu­
sique de la Ville d'e Munich , en 1942 le Prix d& Cul ture de· la Ville de 
Salzbourg. Ami de Carl Orff. Après-guerre se retire à Grossgmain près de 
Salzbourg. ' 

bibl. : a uteur ap r ès-guerre d'e "Europaische Liebeslieder aus acht 
Jahrh>und erten" {Fischer Taschenbuch ng 2964, 1981). 



dise. :(compositions d'après-guerre). 133 t., 22ème disoue de la sé­
rie "Osterreichischer Kom p onistenbund", Preiserrecords, s. d. ; un chant 
re,lig·ieux de Bresgen, "0 du Stille z-eit" se trouve sur le 33 t. "Gang 
durch den Salzburger Advent" -"L'Avent salz bourg eois"-, Ed. Pldagogische r 
Verlag Schwann, Düsseldorf, 1977. 

Ernst Erich BUDER ('f2.9.1896 Cottbus) 
On lui doit les chants "Wir sind des Werktag s Soldaten" (paroles de 

Helmut Hansen, NSDAPL 90), "Soldaten sind immer Soldaten" (paroles de 
Kerybert' Menzel, NSDAPL 92), "Wir fliegen dur ch si lbe·rne Wei ten" (paroles 
de Joseph 8uchhorn, SSL 133). 

Gotthold FROTSCHER ('t'6.12.1897 Ossa près de Geithain, Saxe­
,._30.9.1967 Berlin) 

Parmi les tr&s nombreux chants consacrés aux mort s de la Feldherren­
halle·, 9 novembre· 19:?3, celui de Gotthold Frotscher es t sans doute 1 
plus populaire. Il s 'agit de "In MUnchen sind v iele gefall~n· sur des pa ­
roles de Adolf Wagner (S SL 175), chant bien connu des lecteurs de Robert 
Brasillach, qui le cite avec beaucoup d'émotion dans la 3ème part ie. d 
son beau roman "Les Sept Couleurs• : 

"A Munich plusieurs sont tombés / A Munie~ ils étaient plusieurs 
C'E!'St' devant la Feldherrenhalle/ Qu e· les balles les ont frappés •. , . 

Gotthold Frotscher a travaillé pour la radio allemande· de 1'930 à 1933 
et après 1946. 

Hermann GRABNER (1'12'.5.1886 Graz -.1.3. 7 .1969 Bolzano, Italie) 
Pédagogue, a eu comme élèves Hugo Distler, Wolfgang Fortner et Wilhelm 

Maler. A mis en musique d~s textes de Baldur von Schirach, notamment 
"Stellt euch um die Standarte rund" -ce texte a . également inspiré Georg 
Blumensaat- et "Berglied". 

Rudolf H'JI.NSEL ('t' 11.3.1879 Dresde) 
On lui doit les chants "Und ihr habt doch gesiegt !" à la mémoire des 

morts de la Feldherrenhalle, et "Oas KreuL in der Heide !" à la mémoire 
du militant NS Albert Leo Scnlageter, fusillé par l'armée d'occupation 
française dans l'entre-de-ux guerres (Schlageter a par ailleurs inspiré 
une fameuse pièce de thé§tre qui porte son nom au dramaturge NS Hans 
Johs t). 

Ernst Moritz HENNING ('t' 16.2.1906 Bromberg, auj . Bydgoszcz, Pologne) 
Compositeur de différents chants NS écrits par Herybert Menze·l , en par­

ticulier "In unsern Fahnen lodert Gatt r·, NSDAPL 26, SSL 152, et "Wenn 
wir in Sta ub zerfallen", SSL 198. 

Wàl t~r KENSEL (p seudonyme d'e Julius JANICZEI<) 
('t8.9.18B7 M§hriscf'J-TrUbau -.1.5.9.1956 Munich) 

Allemand de Moravie. Educateur musical et folkloriste fort connu des 
musicologues. On lui doit la musique des chants "Dem Führer" (paroles de 
Will Vesper), "Spruch" et "Deutsches Weihe·lied" (p a role-s de Ernst Le ibl ), 
"De r Grenadier" (•"Die Trommeln und die Pfe~fen") et "Teh hHr ei n VBglein 
singen" (paroles de Hermann LHns, HJL 179 et 178) et "Haüerlied" (paroles 
de Kar l BrëgerJ. 

Paul HERMANN ( T 1.2.1904 Berlin} 
Compositeur du chant "Und ist unser Banner" (paroles de Erich Limpach), 

NSOAf'L 74. 

Otto HOMANN-WEBAU (T 23.4.1877 Leipzig) 
Vécut à Mannheim après 1919. A compos é la musique de l'"Hymnus an den 

Führer" sur des paroles de Heinrich Anacker. 

Frit z JODE (1'2.8.1887 Kambourg-.1.19.10.1970 Hambourg) 
Pédagogue renommé. Cf. HJL 180, chant "Teh wei ss einen Lindenbaum 

stehen" (paroles de Kermann Lons). 

Ernst Lot:har von I<NORR ('t' 2.1.1896 Eitorf -.1.30.10.1973 He·idelberg) 
Parmi ses chants les plus connus : "Still vom Sturm der Kanonade n" 

(paroles de Max Barthel, SSL 177) et "Wir Werkleute all" (paroles de 
H~inrich Lersch, NSDAPL 35). En 1952 devient Directeur de l'Académie 
pour la Musique et le Thé§tre de Hanovre. 

l 

Walter KRAFT (1'9.6.1905 Cologne - .1. 9.5.1977 An vers) 
Ami de Heinr ich Spitta . Directeur de l'Académie de Musique du Schles­

wig-H'olstein de 1950 à 1955. 

Robert K(JSSEL ('t' 13.5.1895) 
Vécut a Berlin. A mis en musique les chants de Goetz Otto Stoffregen 

"Wi:Js unsre Vlter schufe n" ("Soldaten, l<a meraden"J, SSL 129, "Wir sind 
Kameraden auf See " (SSL 135) et "Flieger sind Sieger". 

Erich· LAUER ('t' 2". 7.1911 Leibenstadt/Bade) 
Vécut à Herrsching am Ammersee. Auteur de la musique de très nombreux 

chant s NS écrits par He rbert Bëhme, notamment "Aus unserm Lande aufgeragte 
Fahne" ( = "Hymne an die Fahne"). NSDAPL 24, "FUhrer, wir rufen dich an !", 
NSDAPL 29, "Fan fa ren , k Und et mit eh e rnem Ton" (.!'Gesang an die To ten der 
Bewegung"), NSDAPL 51, "Führer, wir rufen die Fahne", NSDAPL 55, "Arbei­
ter, Bauern, Soldaten", NSOAPL 60. ~utres chants : NSDAPL 27, 38, 40, 59. 

bibl . :Erich Lauer, "Feiermusik zum 9. November" ; "Einmarschlied zum 
9.~mbe r", Franz Eher Verlag/NSDAP. 

Wilhelm MALER (pseud'onyme : Christoph TUCHER) 
(1'2'1.6.1902 Heidelberg - .... 29.4.1976 Hambourg) 

El~ve de Joseph Kaas et de Hermann Grabner. On lui doit en particulier 
les cha nt s "Wohlauf, e-in neuer Tag bricht an" (NSDAPL 32) et "Die• Fahnen 
geschwungen, die Trommel gerUhrt" (•"Ein Lied vom Arbe itsdie:nst"), 
NSDAPL 64. 1959-1969 : Directeur de la H'amburg Hochschule fUr Musik. 
1967-197! : Président de· la Hamburg Fre·ie Akademie der l<ünste. 

Arn·o PARDUN (1'13.7.1903 Bromberg, auj. Bydgoszcz 
.._ 1.2.1943 Berlin-Hohenschonhausen J 

~uteur des paroles et de la musique du fameux chant de combat SA "Siehst 
du im Osten das Morgenrot ?" (•"Volk ans Gewehr r•, NSDAPL 10, SSL 24, 
HJL 10), écrit en 1931. La petite histoire veut que ce chant ait été le 
préf éré de Ernst Roehm. 

Walter REIN (T 10.12.1893 Stotternheim près de Erfurt, Thuringe 
A.18. 6 .1955 Berlin) 

Auteur du chant "Der Hammer mahnt : schlag t zuu (NSDAPL 36). 

Bruno C. SCHESTAI< ('t' 5.8.1903 Weiskirchlitz) 
· Chef d~ l'Orchestre Symphonique National-Socialiste à Dresde, auteur en 

1927 d'es paroles et de la musique· du chant bien connu "Heil Hitler Dir" 
( ="De·utschland' erwache· !"). 

Gustav SCHULTEN ('t'30.1.1897 Landshut, Bavière) 
On lui doit les chants "Weit lasst die Fahnen wehen" (NSOAPL 96, SSL 

90, HJL 133) et "So gelte denn wieder Urvlter Sitte" (paroles de Will 
Ves p e r), SSL 157. 

Gerh·ard SCHWARZ: (T 22.8.1'902 Reussendorf, Silésie•) 
A mis en musique de nombreux chants de Max Barthel ("Fahnenlied", 

"Bek e rtntni s", ·~rbeitervolk" .. . ) • Le chant "Arbeitervolk" a é·galement 
té mis e n musique par Reinhold Stapelberg. 

Adelf SEIFERT (1'28.5.1902 Asch, Bohême, auj. A~ (Tchécoslovaquie) , au 
N-0 de Eger (Chebl - A- 3.12:.1945 Arzberg/Ofr.) 

Ses chants les plus connus sont "Heil'ge Heimat. Land in Not" (•"Feier­
lied der Sudeteodeutschen"J éc rit en 1~36, "GrUsset die Fahnen, grUsset 
die Lèichen" (NSDAPL 23), et "M\.Jttertreu ist unergrUnd't" (SSL 1'90). 

Fritz SOTI<E (l 2 . 1.1902" Hagen, Westphalie) 
Compositeur de nombreux chants NS, en particulier ·~uf, hebt unsre 

Fahnen", paroles de Willi Zbrg (NSDAPL 81, SSL 159, HJL 68), "Wir sind 
des Geyer s scftwa rze Haufe·n" (SSL 39), "Leu ch te·, s che·ine , goldne Sonne" 
( =•Morgenlie-d d er neuen Arbeite·r"), paroles de Heinrich Lersch (HJL 681, 
et "Uber die StrasseiT Kolonnen ziehn• (HJL 71). 

Heinrich SPITTA ( T 19 . 3.1902' Strasbourg, Alsace -.123.6.1972' Lunebourg) 
Auteur à 22' ans d'une thèse sur Heinrich Schütz. Elêve de Hermann Grab­

ner. Assi st ant de Fritz JHde (1930-1932). Ami de Cesar Bresgen et de 



Walter Kraft. Prisonnier de guerre des Sov iétiques de 1945 à 1949, il 
écrit en capti v ité, avec le vi rtuose Ekkehard Tietze (futur Chef de 
Choeur à Munich) et sur des textes de Franz ::Joachim Behnisch (tous deux 
ses co-détenus) un opéra resté inédit à ce jour, "Féli x und Clara• (1946). 
Apri~ sa libération·, Heinrich Spftta se consacre à la mus ique religieuse, 
ainsi qu'à l'enseignement. Installé à Lunebourg, il est enterré dans le 
cime~iére de cette ville, tout pris de sa dernière résidence Oedemer Weg. 
Ses chants les plus connus sont "Bei Tuchel in der Heide" (paroles du 
compositeur, 1939), dbnt le ref r ain est le suivant : 

"Oenn wir marschieren, denn wir marschieren, denn wir marschieren fUr 
unser Land 1 Der FUhrer, der FUhrer, der FUhrer ist das Band 1 Wir 
schwtlren ihm die Treue Mann um Mann in s eine Hand" (SSL 137), 

"Lie-d des Tambour" (="Lang war die Nacht", paroles de· Herbert Bohme, 1934, 
NSDAPL 55, H::JL 32), "Der Führer hat gerufen" (="Das Banner fliegt", paro­
les d 'après Rudolf Ale xander Schroeder, 1936, SSL 148, H::JL 24), "Heilig 
Vaterland ! " (extrait de la cantate MDeutsches Bekenntnis", paroles d'a­
prés R. A. Schroed·e·r, 1933, NSDAPL 20, SSL 143, H::JL 41), "Wir ::Jungen• 
( ="Erde/schafft das Neue", paroles du compositeur, 1933), qui se termine 
par les mots : " ••• wir geloben H~tler Treue bis ins Grab", " .•• nous ju­
rons fidélité à H'itler jusqu'à la mort" (NSDAPL 4Z., H.::JL 62), "Wenn die 
H~mmer schweigen" (e x trait de la cantate "Von der Arbeit", paroles de 
Heinrich Anacker, 1936, f-KIL 74 ), "Morge·n sonne l~chelt auf me·in Land" (e x­
trait de la cantate "Land, mein Land", parole s de Karl Br ôger, 1935, H::JL 
92), "Wir sind die junge Bauernschaft" (extrait de la cantate " Vom baüer­
lichen Leben", paroles de· Wolfram Brock rn.e•ier, 1935, NSD.APL 46, H::JL 9B), 
"Erntelied'" (="Wir geh.en als PfHiger durch unsre Z:eit", e x trait de la 
cantate "Wi~ gehen als PflUger" dite aussi "Erntekantate", NSDAPL 44, 
SSL 16B, H::JL 101). Il a également mi s en musique des te x tes de Max von 
Schen k endorf (HJL 38) 1 Heinrich Lersch (HJL 40), ::Johann Peter Hebei 
(H::JL 176J, Otto z.an·d'er (H::JL 20B} ou encore If.. Ehl ers et Hermann Claudius . 
Autres chan·ts : cf. HJL 40 , 90, 94 (=SSL 143), 122 et 175. 

bibl. : nombreuses composition s d"après -guerre d'inspiration religieu­
se~ées par Moseler Verlag. 

Re·inhold STAPELBERG ( 1'12.11.1905 Barmen) 
A compos€ une musique pour le chant de Max Barthel "Arbeiterv olk, die 

Stunde hat geschlagen" (NSDAPL 34). Le même texte a également inspiré le 
compositeur Gerhard Schwarz. 

Dietrich· STEINBECI<ER ( 't 20.9.1905 Berlin) 
Orr lui doit la musique de différents c h a nt s écrits par Thilo Scheller, 

en particu lier : "Gott segn e die Arheit" (="Feierlied der Arbeit"), mu­
sique écrite ave c Will Decke r, NSDAPL 31, SSL 160, H::JL 73 ; "Gleiches 
Werk in Moor und Ried" , NSDAPL 35, "Und bra ch dïe Na ch t auch tief herein " 
NSDAPL B3, "Hinaus in d'en Nebel" (="Langemarck li ed zum 11. November"), 
SSL 178 . 

Christoph TUCHER : pseudonyme d'e Wilhelm. MALER 

!!_~~-~~!9~~-~!~~~!g~~-~~~!~e~~~!~~ 
::Jos_eph AHRENS ('f 17.4 . 1904 Somme·rsell) 

M"usique religieu s e. Nombreu x enregist .. r e ments apres-guerre s ur 33 t. 

Boris BLACHER (1'19.1.1903 Niu-Chang, Chine -.f.30.1.19 7 5 Berlin) 
Si Boris Blacher est mentionné ici, c'est qu'il a joui d ' une grande no­

tori é té après-guerre dan s l'intelligentsia , bien qu'on lui e n ait voulu 
d'avoir travaillé et d'être joué normalement, sa ns s 'occuper de politi­
que, dans l'Allemagne NS. Certains critiques ont pu lui reprocher d'avoir 
un quart de sang juif. 

dise. : "Concertante Musik", op. 10 (oeu v re créée en 1937 à Berlin 
so~ direction de Carl Schuricht), in 1 33 t. Furtw~ngler Edition n2 
26, Ed. Arkadia Fonitcetra, Milan, 19B2. 

Helmut BRAUTIGAM (116.2.1914 Crimmitschau-
17.1.1942 Murajewo am Ilmensee) 

Mort sur le Front. 

... 

::Johann Ne p o muk DAVID (1'30 . 11 . 1895 Eferding, Haut e -Autriche -
4 22 . 12.1977 Stuttgart) 

Elève de ::Joseph Mar x . Nommé en 1942 directeur du Conservatoire de Leip­
zig. 

dise . : "Introitus , Choral und Fuge", op. 25 s ur un thème de Anton 
Bruckner, oeuvre pour orgue achevée en 1939, in : "Raritaten", 1 33 t. 
Ed. Ursina Morette, Wie s b a den, réf. M20130. 

Huqo DISTLER ('f 24-6 .190B Nuremberg -.t.1.11.1942 Be rlin) 
A compo se la musique des chants "Deutschland und Deutsch Oesterreich" 

(parol es de Herma nn Hard er ) et "Wach auf, du deuts che s Land". 

Nico DOSTAL (T27 .11.1895 Ko rneuburg, Bas se -Autriche-~ 1973 Salzbourgl 
Auteur d'opérettes, il obtient s on pr e mier succès avec "Clivia" (Ber­

lin, 1933). On lui doit é galement "Monika", "Manina", "Eva im Abendkleid' 
(Chemnitz, 1941) ou encore "Der Kurier d. KH nigin" (après-guerre). 

di s e. : peu d"enregistrements, quelques airs interprétés par Anton 
Ka r as sur sa cithare, 1 33 t. réf. Epie 53176 (1972). 

Wolf9 a no FORTNER ('f 12.10.1907 Leipzig) 
El eve de Gra bner. Engagé sans ambigUité aux cOtés du nouveau régime. 
dise. : "Concerto pour vio lon et orchestre" (créé en 1946), in 1 33 t. 

Furtwangler Edition n~ 31, Ed. Arkadia Fonitcetra, Milan, 1982. 

Wilhelm FURTWAENGLER ('f'25.1.1BB6 Berlin -,6.30.11.1954 Baden-Baden) 
Universel l emen t connu comme un très grand chef d'orchestre, Furtwangler 

fut aussi un compositeur non né gligeable. Sa "Sonate pour violon et pia­
no", op. 2, a che vée e n 19 40, a ainsi été éditée il y a quelques années 
s ur 33 t. par Da Camera Magna (Heidelberg-Wieblingen). 

Un coffret de 10 dis qu es compact s reprenant un ensemble d'enregistre­
ments d'oeuvr es interprétées par Furtwangler en 1942-1944, enregistre­
ments volés pa r l'URSS e n 19 45 et rendus en 1986, a été édité en 19B9 par 
la Deutsch e Grammophon. A ce s u jet le journal "Le Monde" du 17.10.1989 
s'indigne d e ce que "l a simp l e mention '1942-1944' apposée sur la pochet­
te (devienne) un label de q ua lit é ". Et d ' évoquer un "malaise profond". 
Le critiqu e de ce quo tid ie n -on ne peut que lui conseill e r de consulter 
un médecin- croit il est vrai e nt e ndre en même temps que la musique • •• 
~les miasm es de la barbarie qui régnait sur l'Europe" ! ! ! Il faisait al · 
lusion en écrivant cela à la r éédition en 19B8 de s enregi s trements de 
Herbert von Karaja n en 1938-1943 p a r la Deut s che Grammophon (6 CD), à 
ceux de Will e m ~en gelberg (autre ch e f d'orchestre NS) en 1988 par la fir· 
me Teldec , de Ha mbourg, ainsi qu ' a u x divers récitals de Hans Hotter, Wal ­
ter Gies eking , Elisabe th Schwarzkopf, etc., tous témoins d"un §ge d'or 
malheureusement r évol u. 

Paul GRAENER (1'11.1.1B72 Berlin -.f-13 . 11.1944 Salzbourg) 
1933··1941 : vi ce-président de la Chambre de Musique du Reich. 
oeuvres : o péras "Der Prinz von Homburg" ("Le Prince de Hombourg"), op . 

100,1935 : "Schwanhild", 1941. 
di se . : 2 lied e r s enregistrés e n 1935, in : récital Gerhard Hü s ch, sér1 

~ u trichienne Le be ndig e Vergangenheit, n2 20B (1 33 t.), s. d. 

Hermann HEISS (1' 29. 12.1897 Darmstadt -A.6.12 . 1966 Darmstadt) 
Compositeu r travai ll an t pour la Luftwaffe ("::Jagdflieger Mar s ch"), il 

vé cut de 1933 à 1941 à Berlin. En 1936, il écrit "Das ::Jahresrad" pour 
choeurs et or chestre en l'honneur des ::Jeux Olympiques de Berlin. En 1941 
il est professeu r à Francfort, l'année suivante à Darmstadt et enfin à 
Vie nne (après la de s tru ction de Darmstadt par les alliés). Considéré comn 
un pionnier de la mu sique élect ronique après-guer re. 

Karl HOLLER (1' 25. 7 .1907 Bamberg) 
Dire cteur de l'Acad é mi e de MUnich en 1953 . 
dis e . : "1er concerto pour violonce lle" (créé à Berlin le 19.10.1941), 

in~ t. Furtw~ngler Ed ition ng 31, Ed. Arkadia Fonitcetra, Milan, 19B~ 
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